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chronique juridique 
DIFFÉRENTES CARTES DE TRAVAIL ET DE SÉJOUR 

CARTES DE TRAVAIL 

— Première carte de travail : 
Le nouvel immigré reçoit d'abord une « carte temporaire de tra-
vail » (carte A) valable un an et renouvelable. Cette carte lui 
donne lei droit de travailler dans la profession indiquée sur la 
carte et dans ou les départements qui y sont inscrits. 

— Deuxième carte de travail : 

L'immigré qui a travaillé pendant un an avec sa carte temporaire 
peut demander la «carte ordinaire de travail» (carte B) valable 
trois ans et renouvelable. Ce^tte carte donne le droit de travailler 
dans une ou plusieurs professions et dans un ou plusieurs dépar-
tements qui sont indiqués sur la ca.te. 

— Carte de travail pour toutes professions salariés : 

(Carte C). 
L'immigré qui a travaillé pondant trois ans avec une carte ordi-
naire (carte B) peut demander la carte de travail pour toutes 
professions salariés. Cette carte est vaiaole dix ans. Elle est 
renouvelable. Elle donne le droit de travailler dans toute la France 
et dans n'importe quelle profession. 

La carte de travail pour toutes professions salariés est délivrée 
ou renouvelée de plein droit : 

A) au résident privilégié. 

B) au conjoint d'un ressortissant de nationalité française. 

C) au conjoint d'un ressortissant d'un Etat membre de la C.E.E. ; 
exerçant en France une activité protessionnelle et titulaire de la 
carte de séjour de ressortissant C.E.E. 

D) au jeune immigré justifiant, au moment de sa première 
demande de titre de travail, de deux ans de scolarité en France 
au cours des trois années précédentes, si l'un des parents a 
résidé en France pendant plus de quatre ans. 

E) au réfugié ou apatride justifiant de trois ans de résidence en 
France ou ayant un ou plusieurs épiants de nationalité française. 

(ATTENTION : le régime de ces trois cartes de travail 
résulte du décret du 21 novembre 1975. Ce décret a 
réduit le droit des immigrés puisqu'il a supprimé la carte 
dei travail à validité permanente. Toutefois les cartes de 
travail qui ont été délivrées avant, restent valables : 
celles qui sont à durée permanente n'ont pas à être 
renouvelées, celles qui sont à durée limitéej devront 
être renouvelées qiand elles se termineront. Dans ce 
cas, ceux qui ont travaillé un an en France peuvent 
demander une carte ordinaire de travail (carte B) et 
ceux qui ont travaillé quatre ans peuvent demander une 
carte pour toutes les professions salariées). 

CARTE DE SEJOUR 

Il existe trois cartes de séjour. 

— le nouvel immigré reçoit toujours une carte de résident tempo-
raire valable un an. 

— carte de séjour ordinaire : cette carte est valable trois ans. 
Elle peut être demandée lorsque la carte de résident temporaire 
se termine. 

RESIDENT PRIVILEGIE 

— Conditions pour demander la carte de résident privilégié. 

Le9 immigrés qui sont en France depuis au moins trois ans (peu 
importe l'âge qu'ils avaient au moment de leur entrée en France) 
peuvent demander la carte de résident privilégié 

— Cas particuliers plus favorables : 
Pour, les étrangers mariés à une française, ou pour les étrangers 
parents d'un enfant français, il suffit d'être en France depuis un 
an. 
Il n'y a pas de condition de séjour minimum pour ceux qui ont 
servi dans l'armée française ou qui ont rendu service à la France 
dans la Résistance ou par leurs travaux. 

La carte de résident privilégié est valable dix ans et renouvelable. 

— Renouvellement : 
Cette carte est renouvelée de plein droit sur simple demande 
adressée à la Préfecture, pendant le dernier trimestre où efle 
est valable. 

— Quels droits donne la carte de résident privilégié ? 

Tout résidait privilégié peut obtenir une carte de travail pour 
toutes professions salariées. 

TRAVAIL ET DE SEJOUR 

— celui qui a obtenu la carte de résident privilégié depuis dix 
ans (un an de moins par enfant en France) obtient de plein droit 
la carte de travail « pour toutes professions salariées ». 

(ATTENTION : tout séjour de plus de six mois consécutif 
hors de France fait perdre la qualité de résident privilégié, 
sauf si l'intéressé a obtenu l'autorisation , du ministère 
de l'intérieur). 

— Travailleurs africains : 
L'administration impose aux travailleurs des pays d'Afrique Noire 
francophone la carte de séjour. Il est possible de demander la 
carte de résident privilégié dans les conditions du régime général. 

RENOUVELLEMENT DES TITRES 

Formalités habituelles : 
Quand la durée de validité d'une carte de séjour ou de travail se 
termine il est nécessaire de faire renouveler l'autre en même 
temps. 

Délais : un mois avant l'expiration si la carte a une durée d'un 
an -, trois mois avant l'expiration si la carte a une durée de plus 
d'un an. 

Il faut présenter : 
— les papiers à renouveler, 

— un certificat d'emploi établi par l'employeur, précisant la caté-
gorie d'emploi, le salaire et la durée du travail. 

— les bulletins de salaire des trois derniers mois. 

— une enveloppe timbrée avec nom et adresse. 

Une autorisation provisoire de séjour valable trois mois est déli-
vrée en attendant les nouveaux papiers. 

Quelle carte reçoit le travailleur ? 
Pour le renouvellement d'une carte de séjour ou de travail d'un 
an (cartes « temporaires ») le travailleur peut obtenir une carte 
de séjour et une carte de travail valables chacune trois ana (car-
tes «ordinaires»). Plus tard, il est possible d'obtenir une carte 
de travail pour toutes professions salariées et une carte de séjour 
de « résident privilégié ». 

Changement de profession ou de département ¡ 

Ce changement n'est possible qua si l'immigré a travaillé déjà 
un an en France. S'adresser à l'Agence de l'emploi si la carte de 
travail n'a pas besoin d'être re-nouvelée. Sinon demander le chan-
gement de profession ou de département en même temps, que le 
renouvel leme.it des papiers (c'est plus difficile). 

(ATTENTION : en cas de refus, avertir le syndicat G.G.T.) 

Extraits du «Guide du militant pour l'action', à commander à la 
C.G.T., 213, rue Lafayette, au prix de 10 F. 
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Iran 
Faisant suite à d'autres 

protestations, la C.G.T. dé-
nonçait, le 21 février dernier, 
l'assassinat des manifestants 
de Tabriz en lutte pour les 
libertés et droits démocrati-
ques pour l'amélioration de 
leurs conditions de vie. 

Ecrasé par une répression 
impitoyable, les travailleurs 
iraniens peuvent compter sur 
la solidarité active de la CGT 
en ce 1" Mai. 
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1978 1' MAI 
Le 1" mai sera au cœur de l'histoire des travailleurs en France. 
La perspective de changements immédiats suffisamment fondamen-
taux pour modifier la vie de chaque jour, demeure la grande ques-
tion posée par les travailleurs. 

Le patronat échappe momentanément à l'échéance du mois de mars 
1978 puisqu'un gouvernement favorable a ses intérêts a été reconduit. 
Mais plus que jamais, il se retrouve confronté aux revendications 
les plus urgentes de salaires, d'emploi, de conditions de travail, de 
libertés... 

Au même moment, les travailleurs de toutes origines vont se ras-
sembler dans les rues des villes de France et du monde. Ensemble 
ils vont faire entendre leur voix. 

Plus ils seront nombreux, plus leur force grandira. Mieux ils seront 
organisés à la CGT, mieux ils imposeront la négociation. 

Alors un ouvrier, pas un technicien ne doit se retrouver hors du 
coup. Jeunes, fils ou fille d'immigré c'est le moment d'être présent 
pour ton avenir, femmes immigrées c'est l'heure d'être là pour faire 
entendre votre voix aux côtés de tous. 

Vive le 1" mai de toutes les travailleuses et de tous les travailleurs 
du monde. 

(Suite de la page 3.) 
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55 % des Tunisiens ont moins de SO ans. Les 3/4 sont exclus 
de l'école dès la 6™. Malgré la régression les problèmes 
demeurent... Photo : Holmès-Lebel. 
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CARTES 

EM 

Dès le matin, les travailleuses 

qui entraient par petits groupes 

pouvaient engager la conversa-

tion avec les militants de la 

C.G.T. qui s'étaient placés devant 

les portes de l'entreprise TELIC 

à Strasbourg. Dix travailleuses 

dont trois intérims ont décidé 

ainsi d'adhérer à la C.G.T. 

Une jeune fille de 19 ans ex-

plique : « l'entreprise d'intérim 

me retiens 600 F sur ma paie, je 

suis au SMIC, il me reste à peine 

1.200 F pour vivre et cela pour 

41 heures de travail... ». 

Des travailleuses yougoslaves, 

oeillets rouges à la main et petits 

gâteaux s'apprêtaient à fêter le 

8 mars. Deux d'entre elles ont 

alors adhéré et proposé d'en dis-

cuter avec leurs camarades. 

Cartes en main, les militants 

de la C.G.T. proposent l'adhésion 

à la TELIC, comme dans toutes 

MAIN! 

les autres entreprises de France. 

Ne pas rester isolé, adhérer à la 
C.G.T. pour être plus fort dans 

la dórense des revendications. 

• DECLARATION DE GEORGES SÉGUY 
Secrétaire général de la C.G.T. 

Le système électoral a faussé les résultats de ces élections. 

Bien qu'elle soit en recul, la Droite va continuer à gouverner. 

Nous sommes des syndicalistes réalistes et nous tenons compte de cette 

situation. 

Les élections sont passées mais les problèmes économiques et sociaux 

demeurent. 

Nous avons été attentifs à ce que les porte-parole de la majorité sortante 
ont déclaré durant la campagne électorale. Ils ont dit notamment : Si nous l'em-
portons, nous ferons davantage de social, nous relancerons la politique con 
tractuelle, nous créerons des emplois, nous devrons admettre que le S.M.I.C. 
à 2.400 F est une revendication légitime de même que la cinquième semaine 

de congés. 

Si ces propos n'étaient pas inspirés par la démagogie électorale, ils de-

vraient avoir une suite concrète. 

Dans cette perspective, nous proposons dès aujourd'hui au gouvernement 
qui va être constitué ainsi qu'au C.N.P.F. une rencontre avec les syndicats, dans 
les plus brefs délais, pour rechercher les solutions les meilleures aux problè-
mes sociaux les plus urgents : salaires, emploi, retraite, conditions de travail, 

droits syndicaux. 

Nous demandons la convocation immédiate de la Commission Supérieure 

des Conventions Collectives pour décider : 

• l'augmentation du S.M.I.C. à 2.400 F pour 40 heures de travail par se-
maine, à partir du 1er avril ; 

et pour mettre au point : 

% un instrument de mesure du coût de la1 vie déterminant le fonctionne-
ment d'un système d'échelle mobile propre à garantir le pouvoir d'achat 
des salaires et retraites contre les conséquences de l'inflation. 

Nous demandons : 

• que s'engagent simultanément des négociations, par branche profession-
nelles, dans les secteurs privé, nationalisé et public, sur toutes les ques-
tions incluses dans les Conventions Collectives ; 

% l'augmentation des salaires , leur remise en ordre hiérarchique et la sup-
pression de toute discrimination salariale; 

• l'amélioration des conditions de travail, tant en ce qui concerne l'hygiè-
ne et la sécurité que l'environnement ; 

• l'extension des droits syndicaux. 

C'est en fonction de la réponse du gouvernement et du C.NJPJF . à ces pro-
positions que nous déterminerons notre attitude pour la suite lors de la pro-
chaine session de notre Comité Confédéral National les 30 et 31 mars. 

D'ores et déjà, il apparaît évident que d'importantes responsabilités incom-
bent aux organisations syndicales représentatives. ¡La C.G.T. fera tout ce qii 
dépend d'elle pour qu'elles les assument, de manière cohérente et efficace, 
dans l'unité d'action la plus totale. 

PARIS, le 19 mars 1978. 

C'est encore loin les vacances 
et pourtant... 

AIR FRANCE LES PRÉPARE DÉJÀ 
et travaille à mettre en place des avions 
supplémentaires au départ des grandes villes de 
France, pour que vous puissiez être de retour chez 
vous sans perdre un jour. L'avion, c'est tellement 
rapide. 
VOUS AUSSI, PENSEZ A VOS VACANCES, 
RÉSERVEZ VOS PLACES A L'AVANCE, 
FAITES VOYAGER VOTRE FAMILLE DÈS LE 

MOIS DE JUIN, ÉVrîEZ LES WEEK-ENDS 
DES F, 15 et 29 JUILLET. 

Les aéroports sont encombrés, vous perdez du 
temps aussi bien au départ qu'à l'arrivée. 
POUR VOYAGER CONFORTABLEMENT, 
CHOISISSEZ LES MILIEUX DE SEMAINE. 
La réservation des places est plus facile à obtenir, 
les aéroports sont plus calmes. Le personnel aura 
plus de temps pour s'occuper de vous. 

Alors, dès maintenant, renseignez-vous 
et réservez vos places auprès des agences 
de voyages ou des agences Air France. 



25 Mars 5 e Congrès 
de l'U.G.T.A. 

Un millier de délégués repré-

sentant des travailleurs algériens 

viennent de vivre le 5 e Congrès de 

l'UGTA. René LOMET, secrétaire 

confédéral de la CGT, avait été 

chargé par le Bureau Confédéral 

de représenter la CGT à ces as-

sises. JLa Tribune a pu s'entrete-

nir avec lui dès son retour : 

« LA. TRIBUNE » : Tu rentres du 
Palais des Nations, à Alger. Quels 
enseignements retiens-tu du 5"* 
Congrès de 1'U.G.T.A. ? » 

R.L. : L'enseignement essentiel que 
l'on peut tirer de ce congrès, c'est 
qu'il a été résolument placé sous le 
signe de la démocratie, aussi bien 
dans sa préparation que dans son 
déroulement. Partout se sont tenus 
des pré-congrès dé base, des confé-
rences syndicales de Wilayas. Les 
documents du congrès ont été discu-
tés par la grande masse des travail-
leurs. 

Les délégués ont été élus en toute 
liberté et on peut dire que pour la 
première fois on n'avait pas un 
congrès de cadres syndicaux, mais 
des travailleurs de la base. 

Le déroulement du congrès a été 
placé complètement sous le signe de 
la démocratie. Toutes les questions 
ont été abordées en séance- plénière. 
Les délégués ont été amenés à ré-
pondre en autre chose aux questions 
suivantes : 

— Le syndicat s'est-il acquitté de 
sa tâche en ce qui concerne no-
tamment : la réforme agraire, la 
gestion socialiste des entreprises, 
l'alphabétisation, etc.. 

— dans quelle mesure le syndicat a 
mis fin aux phénomènes liés à 
certaines mentalités rétrogrades 
et la bureaucratie ; 

— quel doit être la place et le rôle 
des syndicats dans le mouvement 
révolutionnaire et le développe-
ment national. 

Plusieurs interventions ont mis 
l'accent sur l'augmentation du coût 
de la vie, l'insuffisance des loge-
ments, la pénurie des moyens de 
transports pour les travailleurs, etc.. 

En fin, le congrès a élu démocrati-
quement un comité exécut f et un 
secrétariat national très représenta-
tif. 

« LA TRIBUNE » : Au total, un 

congrès positif ? » 

R.L. : Incontestablement, ce con-
grès va permettre à l'Algérie de 
faire de nouveaux pas en avant. Ce 
congrès a permis de faire un bilan 
important des succès déjà remportés. 
Il a aussi et surtout marqué la vo-

lonté des travailleurs d'aller plus 
avant dans la voie de la démocratie 
de la construction du socialisme. 

Tout mettre en œuvre pour appli-
quer les idées de la Charte Nationale, 
c'est probablement la conclusion 
principale à laquelle sont conviés les 
délégués. 

« LA TRIBUNE » : Dans ton in-
tervention pour saluer les délégués, 
tu as évoqué les problèmes de l'émi-
gration. Quelle place a-t-on fait à 
ces questions au 5™ congrès î » 

R. L. : Les problèmes de l'émigra-
tion ont effectivement tenu une place 
importante dans le congrès. Plusieurs 
camarades les ont abordés. 

Pour ma part, près de la moitié 
de mon intervention était consacrée 
à la situation des travailleurs immi-
grés en France, aux difficultés qu'ils 
rencontrent dans tous les domaines 
à l'action menée par la C.G.T. 

Neuf Commissions de travail ont 
été mises en place par le congrès 
pour aborder et traiter plus à fond 
les préoccupations principales des 
travailleurs algériens. L'une d'entre 
elles traitait de l'émigration et a fait 
de nombreuses propositions au con-
grès. 

Il s'agit d'impression recueillies au 
retour de la délégation de la C.G.T., 
dans notre prochain journal, nous 
donnerons la parole à des délégués 
issus de l'immigration en France, et 
qui ont participé à ce S™ congrès. 
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